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- meilleursouvenir--dans lecoe

; l’élévation de MgrRoss a la dignité épiscopale.

     

 

  

   
     

   
     

  

 

   

  

    

 

  

    

  

  

 

Nous nous. unissons avec a plus grande1%
ui Sa

 

cathédrale de muparSon E
- ligue.

    Mgr Ross estle
Gaspé, détachée récemment du diocèsede Rimouski. Nos féli-jdus de légumes non coñgomm
citations vont aussi ànos frères dela

it un choix heureuxenleur donnant|
tau:
Lé‘nouvel évêdug reçoit unegrande:tâche:I

le désignaientdepuis longtemps à l'honneur.‘qui|luisr
ducateur de premier ord: y

longues années l’Ecole Normaled

aspésie le:Saint-Siège.
Mgr Ross, #premier,  

  

 

        
  

  

d’hui religieuses, meres defamille ou

pourquoi ses anciennes élèves se disent légitimement fièresde x,

 

Nous faisant l’écho des sentiments de tous, nous prions
Monseigneurl’évêque de Gaspé d’agréer l'hommage denos sou-\
haits les plus respectueux, que nous résumons dans le voeu tra-      

  
ditionnel:

AD MULTOSANNOS !
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Deux entrefilets ‘viennent de nous tomber sous leg’

  
   

 

  

 

L’un nousdit que l’honorable M . Taschereaï, accompagné du ju-
ge-en-chéf Lemieux, etdu bâtonnier du barreau de Québ C,
l'honorable M. Galipeault, iront rencontrer Sir Lomer Gouin a
Montréal, cette semaine, pour discuter des modifications à ap-
porter à la loi des faillites dans notre province.

Le second entrefilet annonce que, cédant aux instances qui
ont été faites parla presse. decette province, le ‘gouvernement
présentera àJa. prochaine. législature une nouvelle loi dulibel-
a.

 :0:
Nousne.pouvons.que nous: réjouir-de ce qu’on vadonner sa-

 

tisfaction aux réclamations unanimes de tousceux qui s’inté-
ressent au véritableprogrès de notre province.
En ce qui concernelaloi de faillites, une expérience décisive

nous a appristoutle mal qu’elle pouvait faire. Elle a favorisé pas.

bravesgens.

Nous ne sommes pa des gens de loi. Aux personnes compé- laiégislation
 tentes de:juger q mendementsapporter .à cetteJe 10

ise. Maishous pouvons au moins juger «d’une chose,
d’un:fait' qui:crève-les yeux : à savoir.la quantité considérable
des faillites de cultivateurs… Si on a ‘voulu travailler au bien
de la classe agricole, nous est’avis que c’est un bien mauvais
service qu’on lui-a rendu-en lui permettant certaines fraudes
(qui se sont produites ici et là,) ou en acculant àla banquerou-
te des propriétaires fonciers fort en moyen, comme on dit,
mais auxquels les prêteurs d’argent n’ont pas voulu avancer le
petit capital nécessaire, parce que ce petit prêt risquait d’être
perdu dans‘une faillite éventuelle.
Nous ajouterons encore qu’il serait souhaitable que la loi des

faillites, beaucoup trop large aujourd’hui, soit non seulement
ramenée à son état premier, mais encore devienne plus sévère.
Faire banqueroute en notre pays semble être devenu quelque
chose comme une opération financière à peu près normale.
Tout le monde sait avec quelle facilité certains gaillards ont pu,
grâce à des substitutions de nem qui ne trompaient personne,
se permettre des faillites répétées, et continuer de circuler
dans les rues en citoyens libres. Je ne veux pas dire que toute
faillite est frauduleuse : il est trop certain qu’il peut arriver à
de fort honnêtes gens d’être obligés de déposer leur bilan. Mais!
tout.de-même, n'est-il pas bizarre que.la faillite, .chez nous, ‘en-
règle générale, ne comporte aucune sanction morale ? En cer-
tains pays, en Europe surtout, la faillite déconsidère à jamais,
un citoyeh. C’est peut-être un peu sévère, mais en somme cela
indique la mesure moyenne de l’honnêteté publique. L’homme
qui a manqué une fois à ses engagements est un homme fimi :
il peut être protégé par certaines prescriptions légales, on ne
le considère plus comme un homme digne de confiance.
D y a là, sans doute, un problème d’éducation morale fort im-

portant. Mais, d’autre part, la trop grande facilité donnée bar
les lois de faillite n’a-t-elle pas contribué pour beaucoup à a-
baisser le renom de notre moralité financière ? Nous soumet-
tons la question aux sociologues,

0:

  

  

Nous n’ajouterons qu’un mot sur la nécessité d’adopter une"
nouvelle loi des délits de presse. Notre opinion a été clairement
exprimée par les deux articles ‘de notre collaborateur Lemoine,
dans le Saint-Laurent du 9 et du 30 novembre dernier.
Notre confrère le Soleil s’est trouvé à peu près seul à trouver

satisfaisante notre loi actuelle. C'était trop de générosité de sa
part, car il a souffert lui-même des inconvénients de cetteloi ri-
dicule qui n’atteint pas les bandits de la plume et empêche les
journalistes honnêtes de remplir leur principale fonction qui est
tl’éclairer l’opinion publique.
On nous promet une loi plus raisonnable. Nous nous réjouis-

sons de cé pronostic. À nos députés d’agir avec le bon sens. et la
largeur d’esprit qu’on est en droit d’attendre de tout vrai légis-
lateur.

 

Pie X disait de la bonne presse pandue, l’objection. I} "arrive aussi
qu'elle est une grande puissance pour{vite et aussi Join que les fabricants
la défense et la propagation du bien. ide mensonge : le journal est un fusil
Et voici comment Louis Veuillot, le' longue portée et à tir rapide. Quand

plus grand journaliste des temps mo- mal a son journal, quoiqu’il soit per-
dernes, expliquait cette puissance: mis de le déplorer, la seule cotisola-
“La vraie arme, l'arme de préci- tion gui reste au bien, c’est d'avoir le

sion, c’est le journal. Le journal est sien.’
immédiatement lu par des milliers _
d’amis et d’adversaires. Il glorifie COMBIEN LA SEARITE BLAIT A
les uns, embarrasse les autres et. les EU :
contraint de se démasquer. Îlya'quel-

 

 

que chance d’instruirë la: bonne foi’ ‘Le sacrifice quë Jésus-Christ a of-":
ignorante... Le journal tire à 'des fert sur la terre à son Père et qui est
williers d'exemplaires qui portent la si saint en toutes ses partiès, est le
répense em tous les milieux où fut ré-sacrifice de sa charite.

 

er évêque.à ; la 0 velle Eglise de!

ne sert pas, pour éviter ‘l’encomb - |communautés:d
ment; ouvrir les- fenêtre
AD ‘aér
    

e Rimouski,et ila laisséle«
es:centaines de femmes aüjour-jeat

: stitutrices, qui ont be. fie”
“ néficié de ses sages directions et de son zèle éclairé. C’est

- Inemièe“de: ceux’.q

Hil ‘ne faut pas
mal-de gens malhonnêtes, et aussi elle a contribué à la ruine dem

   
  

       
‘D'abord, il faut nettoybrla cave.

senlever les cendres, ‘et
   
    
  

rantl'hiver ; débarrasser toutce quietlundi,  
    ‘etaire

 

‘’étanché,
ussite

ne se”“répète 2 s, car i 2st ;
l’ennemie de la maison’ commeee ‘dans une

ent, parce|les avertit.
de la tu-

   

qu’élle est une“des cau en 1
berculose. pulaire. On prévoit‘qu’il
Après la cave, la ég “Durant bablement entente.

l'higer, toutes sortes de: déchets se |Tivaux: :
sont accumulés, volontatrement ou
par négligence. Ilfaut nettoyer la Commencer parlàau.1 es
cour, .râtisser, “enlever ‘tous les dé- dans cette. guerre .inexpiable-
chets; etles transporter aux dépo- Part et d'autre,le sangdes
toirs. Si par.hasard,il se trouve fils de: l’Irlande.
dans ces résidus desmatières i plébiscite réclamé
males; fermentesciblé fi des. #
chets de viande. ou de poisson,il ne d
faut :pas oublie ees

    

 

atreavare, Giste, impito;
, cessible à. toute
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doivent être enterrées {
ne-eréentjamais'de'n sance. La pro-
preté.de la cave. et 1
che la dissémination
prennent naissance

Le printem

  gars, lespoulailler:
faut que “soielit “tends |a
avec une grandeere

Sani
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t Conseil,des ‘ministres|

  

 

   
  

 

   
‘abbaye’

‘conféré Te ti
Le printemps, -c'est la belle saison le-fille.

qui commence,mais chacun doitveil-
ler pour que cette belle saison ne soit M. Arthur Trg
pas gâtée par des nuisances et des colet,- vient d’ë no
désagréments de toutes sortes. C'est!\remplacement. ex hrpourquoi, il faut nettoyer. ; Monet.

Dr. Chs-Henri DUMAIS.

Dans,la Rhux,
ment vers le Fri
onnes de-charbon par Toi,6doen-dant les Allemands se ‘livrent jojours à quelque tentative de sabotage.
Vendredi, cinq bombes ont. démoli ;

, quelques ‘lignes de ch
LA VIE RELIGIEUSE endommagé sérieusement. Je for
AUX ETATS-UNIS (téléphoniques. :

Voici une nouvelle statistique com. |, Par ailleurs, il semble que l’Angle:

 

 

Variétés
  'parée des catholiques et des protes-

itants duNouveau-Monde.

 

terre reviennequelque peu
attitude première. L'autre tous Lord

Les Etats-Unis comptent _actuel-i| queles 2claré qu’il était temps
lement environ 25 millions de catho-!sitions con emands fassent des propo-
liques ; ily. acent ‘ans, ils en crêtes, ;
(comptaient à peine 15,000. Les ca- | ;
(tholiques. possèdent17000séghses, |; Le traité. de. commerce fräñ ë
Ichapelles ou stations missionnaires, nadien négocié par M. Lapointe ‘a

5 universités catholiques, fréquen- été ratifié à Ottawa par une majori-
tées par 19,802 étudiants, 51 Sémi- |té de 109 voix.
inaires pour le clergé. séculier ‘avec
‘6,667 étudiants, 113 Séminaires; Une grève des mineurs de Thetford

. ipour les Congrégations religieuses ‘a donné lieu à des incident désagré-
javec 4531 étudiants, 115 colleges ables. Certains détectives appelés pour |
javec 13990 élèves, 309 noviciats maintenir l’ordre ont dû déguerpir,
avec 10 544 étudiants, 1552 écoles faute de quoi on leur aurait fait un
gupérieures avec 129848 élèves, |Mauvais parti. Le travail a repris:
5 690 écoles paroissiales avec 1 698 après quelques jours. Tout est calme,
032 élèves, 358 instituts divers (or-jaux dernières nouvelles.
phelinats et autres) avec 59376 en- —
fants, 300 ‘théâtres paroissiaux. et Lundi, le 80 avril, était le trois-éen:|
une Union d'artistes catholiques ‘tième anniversaire de la naissance
‘comprenant plus de 400 membres. ide Mgr de Laval, premier évêque de
|Les Séminaires protestants man- Québec. Comme nous l'avons déjà
quent d'élèves, surtout depuis la dit, des fêtes solennelles .commémo-
guerre. Au dernier Congres des. é- ‘reront - cet anniversaire a Québec,
glises protestantes tenu à Boston, dañs la. troisièmé semaine de mai,les.
on constata que, dans l'Amérique du 16 et 17,
Nord, il Manque des pasteurs dans
40 000 églisés, tandis que les catho-
liques ont plus de prêtres que d’é- QUI SONT LES PLUS HEUREUX ?
glises. {_ Heureuses les âmes qui ontle. don:

Sur 110 millions d’habitants, les de découvrir le côté lumineux de toy:
Etats-Unis comptent 46 millions de tes choses | Elles portent la’ joi
chrétiens, dont 25 millions de catho- partout où elles vont;
liques ; les 64 autres millions ne s'éloignent, lajoie demeure, Quelque
sont pas chrétiens ou sont sans re- chose dans’leur présence, dans leur

  

 

ligion. entretien, répand autour, d’elles un;in-g
Les méthodistes ont 8 millions définissable bien-être. ‘Oncroit voir

d’adhérents, les baptistes 7 500 090, entrer avec elles: leg: chauds rayon:
les presbytériens 2 500 000, les disci. du soleil. Or, quiconque met une
ples du Christ 1500 000, les épisco- joie de-plus dans‘le trésor de ’huma:’
paliens 1 100 000, les scientistes ‘et nité, doit être regardé le plus heureux.

PERE FABER.

        

     

   
  

   

» les autres sectes” protestantes envi- des hommes.
ron 8 millions. Le nombre des édifi-
ces du culte chrétien est d'environ ——
230 000. |! Ne souffrons pas que les méchants

Les méthodistes ont donné I'an aient seuls le monopole de l’énergie,
dzrnier pour les oeuvres 85 934 000 de l'audace. Que lés honnêtes gens
dollars, les catholiques 75 358-294 nient. aussi l'énergie du bien; qu,

 

dollars, et les épiscopaliens 34 984 les bons citoyens aient aussi,’ ‘quand Z
000 dollars, soit 81 dollar 4 ,par À le faut, leur audace,
tôte.. Mais il faut se rappeler qu'aux
é :iscopaliens et aux méthodistes an-'

de wmilliardaires. et. de .millionnaires beau, il faut mettre dans ‘ses acti
américains :i Rockfeller, ‘Morgan, ct ses jugéments,
akers ét autres. Les catholiques «t de droitureetd

comptent surtout dans leurs rangs beaucoup C
des ouvriers et des immigrafits. x

*

p
“ceux “que nous: traversons;

‘lorsqu’‘elles

     

   

  

    

   

MONTALEMBERT. |
partiennent le plus grandnombre Pour que l’ouvrage de la vie, soit

  
        

 
 

  

 

  

  

       

   

 

     

  

  

    

 

  

     

  

 

  
  
   

 

  

 

  

  

   
  
  
   

  

 

  

 

  
  
  

   

  
  

  

     

  

 

  

   

  
     

me prat
La femme.‘pratique.

plus modestéde ses
;pour.lebonheur de. son foyer
linotte dont les veux nesav
[voir +‘dans ‘Pexistence que les oe
|sion de s’amus
|jconsidérément l’a
autrui a.la sueur de :
le sait inculquer- a
véritablé sens
derge c’est ja

 

 

  

Ia composent.
En ‘des

 

[le devoird’êtrepratique d
le meilleur ‘de:ce mi :
qu’on né fasse
tielle: quelque

| prisable,. ‘
rousse interprét

al Sachons par: nbus-
(tons -à l’occasion pour
blient et pour.ceux“qui
qu‘être pratique, ce
vare, mais’ sagemen
in‘est pas: être égoiste,
irenhdre service‘àautrui.
éclairée et,efficace des
être-impitoyable, mais j
voyant ;; cen’est“pas& edépourvu
-d’idéal, mais au éontrair
un très noble ét très grandqui

“de ne rien lai dre

 

  

que laProvidence
‘position ‘des homme
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unered Fy
les pauvres, Etant” -
son enfance, il reeevait
six sous“par semaïne.Po
plaisirs. Un je
cole, il fit la ré

du pauvre lé toucha.
ily vois messix sous,

 

ta-t-il ; uvenez
Plus tard, chaque fois
avait. un,succès,labéhédi
vre de R Tui re   
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phée eau,
é Chef ger.
 solent votées [—

frère.
; lutions. soit

fan journaux

cations.

;del'Eglise,Rivière-cu-LOup.
Phon Kamouraska.
 

: AVISAUXVOYAGEURS
PLAISIR D'INFORMER LE PUBLIC VOY-
J'AI OUVERTLE lerMAI, RUE IBER-

SERVICEDE PREMIERE CLAS-
AUSSI DES PENSIONNAIRES

: PATRONAGE SOLLICITE.
EUG.VEILLEUX, Prop.

rince se retourna,

‘à leur tour,

dira pas, que
“de mon fils,

‘souriant ;
;  politesss à sa

| qu evous.
; redemandere2 

 



    

 

 

        
      

i- naturelles, «pe
président et 1 ctenrsdu Ç
ideFer ‘Témiscou a ; une croix en

| i fearsJaturelies, ; fonds de feuil:
“\vièrge CALPrhermault, “Lavoie “J. [les cirées, par le
i a Ë Dugal N. P, J: 0: "Gi Ale personnel du Chemin de‘ FerTé
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adrete27ipros
eu leu. les funérai es, é: 2
Alphée Nadcau fils, âgé de 3: Ee
Il occupait “la position’ de Géyant oe th 8
Général du Trafic et des Passagers Thibäul
au“chemin‘de ferde Témiscou J ;
Le cortège’ funèbre se rendit 2

l'église St-Patrice; les:Soriade Parent,À Hudon,

      

   

   
  

 

   
  

 

   
   

  

 

  

 

         

  

   
    

 

   

esins du poêle étaient MM. Dr oroTuÀ"2BE Be lhe

yoncher, I. Sayer, H. Murp Le 8% .

J.

"Marcotte, J avard,[Batu
MSuits rat ;2ce STR TH. P. Montsarrat,Wm. Walsh, F. |
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t,P mblay, Al é,Apçus de -plusigurs-0

Tmdueirgo lt, AER BoltTOle do Bet
res5 MM. Pierre. et Elisé Nadeau, SeerTo. gmebreLidPoucet, =Re;on

be,|!
fare.etJohnDunn Gon 6 |W:HEYAyobWalalles J.

+H. .MailloRiashyMM
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d n des Chevaliers
“etdès Porestiers Cathho-  

  

   miscouata,Bisa ; Jevaasseur,;ma TE funèbre; ibs ‘de “MM. les abhésJ.
e'la cité, . Wasworth, représen- [choux et À. Ferland,comme: dia- [75

tant le président du chemin”de fer Té-|cre et sous-diacre. - den

miscouata ; J. Burke, de<StJohn.N.MM,H. “Langevin et. Li. N. Ouellet 1770
B. Geo. 0 Dowd, de Québec, repré- distribuërent. des. feuillets.mortuai-
sentant le Canadien Pacifique;;- Geo. res. La chorale’ de St Patrice chan-

Tiffin, de Montréal, J. E. Lepage, ta la Messe des Morts ; solistes MM.
de Québec, représentant des: Chemins. A. Boulanger, C. Paradis, J. La-
de Fer Canadiens Nationaux, F. X. voiees l'orgue était touché par M.
Bélanger, Gérant du‘Trafic ‘de la Fue. Valliéres. Les ‘funérailles é- -
Cle. Fraser d'Edmundston, N. B. ;jtaient sous la’ direction de M. Pas-| Madame— Combis =pris de

€. Riou, JJ. F. Pouliot, L. Be chal Boucher. poissons hier. à. la. Pche?.>
rub, Ÿ. Chote,A. Michaud, R.| La famille a été l’objet de vifs té-| Monsieur— Au
Casgrain,D. Rioux,E, H. Cimon,a-|moignages de sympathie; -entr’au- A
vôcats ; MM. C. E. Dubé, Jos. Prat- tres ; en,tributs floraux, -une magni-
te, Jos, Hel, S. Belle, Dr. LE: Par-"f cour “de.fleurs. et, roses re.
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    Dieu a posé letravail
: ur le delàvertu. > =         
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vous aure:
xin € eagtil Bis

leure valeurpour|moinsdargent.:
La différence saute auxyeux!! ‘Vousn’aurez pasaexaminerle. “LegaréBion:“obgtomps”
pour vous apercevoir qu'il est supérieur à tout autre. Alors, pourquoi payer des prix de
fantaisie ?

ACHETEZ UN POELE A PETROLE
Le “Legaré” Perfectionné est le Dernier Motde la Perfection dans Cette L

Il vous assure la Plus Grande Quantité de Qualité Pour VotreArgent

 

 

  
"DEUX FEUX.—Grandeur du dessus, 174 x 33 pouces.

Hauteur, 314 pouces.
Prix davril................... Cee eae

TROIS FEUX.—Grandeur du dessus, 174 x 43 pouces
Hauteur, 31} pouces.

  

      

  
  

  

  

Prix d'avril Lee Le Le da a ee a ae a a dre Bona

QUATRE FEUX —Grandeur du dessus, 174 x 53 pouces... vediGa: a
- Hauteur, 312 pouces. a Add

Prix d'avril LL 1111111 ALLAN LAALL La eee 00 usé TT

    Intérieur à l'épreuve de la rouille.
FOURNEAU Portatif, 2 feux, avec porte vitrée s‘ouvrant en rabattant.. $ 499

Prix dlavril.ooleee ‘

 

  

    

  

  

N‘achotez rien de ce que vous pouvez avoir besoin pour votre maison avant &avoir visité, notre magasin et coñnu nos prix. “quel
que soitl’article que vousdésirez avoir—une simple chaise on un mobilier complet—nous pouvons vousle fournir aux plus bas prix et aux
conditionsles plus avantageuses.

Ameublements de chambre à coucher. de salle à manger. de vivoir et de salon :
lits en fer, en cuivre et en bois : soimmmiers, matelas et oreillers ; herceaux, divanettes et
lits expansibles ; tables, chaises et fauteuils, cabinets de cuisine et glacières, carrosses
de bébé : pianos, phonographes et records; laveuses et essoremnses. Poêles de toutes
descriptions : ete, ete.

Nous sollicitons votre visite.
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HABITUDES DE JADIS
Au temps des anciens Canadiens,

la piece la plus gaie de la maison
était la cuisine, celle où se déroulaient
presque tout les événements de lu
paisible vie de nos pères. Avec son
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“he sau-

t . ; nedoi-
«au-dessus d’eux Von

of, Ade fort rares ptions
d'est toujours dans les ménages
Unis qu’on rencontrera les en-
les-mieux élévés:

{Le Journal d'Agricultäre)
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ans

son

bûches entières avec un grand dé-
ploiment d'étincelles et un bruit qui
ressemblait À une chanson, où son
monumental poèle à deux ponts qui
la séparait de la salle, une pièce
sombre ei renfermée qui ne s’ouvrait
guère que pour la visite de monsieur
le curé ou pour abriter les morts
avant le départ pour le cimetière, la
cuisine était débordante de mouve-
ment et franchement hospitalière.
Ceux qui arrivaient du dehors, se-

couaient sur son seuil leurs vête-

pas. à s’excuser si cellequi collait à
lëurs bottes; faisaitsur “le plancher;
reluisant comme de: Vor,

cA sa
e toile di

outer   
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   , vaisselle lavée et remise
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e supérieure,
de sens de la

é senl an véritable Email
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‘ > ne Jaunit pas, ne s’écaille pas, ni ne fendille. Ilque sur n'mnporte quelle surface —à l'intérieur ou à Pex te-conserve sa. merveileuse hlancheur longtemps après que lesse sont coraplétement détériorés. -
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~~ Pour leSalon,le Vivoir, 'alChambre à Coucher et la Salle de Bain,
©0 PABRIQUÉ EN DEUX | “High Gloss”. (Très Ruisant) et(FINIS DIFFÉRENT — À “Res Shell, (Core ratée

 

: Shell”, (Coquille d'Oeuf).

; Une où denx couches pr liminaires d'ALBA-
GLOSS U ndercoating”, suivies d’une ou deux cou-
ches d'Em il “Alba-GLESS’ vous donneront un fini
mérveilleax, pouvant durer indéfiniment.

Désireriez-vous être mieux renseigné sur les
propriêtés décoratives de l'Alba-Gloss”? Nous nous
ferons un réel plaisir de vous aider de toutes façon
Aobtenir les meilleurs resultats, avec ct Email

Blanc vraiment extraordinaire.
Venez nous voir et nous en canse-
rons.

17/ PELLETIER, Enr, Riv-du Loup.

“_L P. PROULX, Riv-du-Loup.
   

 

     
  

: Votre con-
emants,

= con-
“devint l’une des plus

immense cheminée où brûlaient des!

ments couverts de neige et n'avaient.

de petits
table --couverte
pays;l’on pou-
en serrantles
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“de blanches, à la toile de lin

pourvoy-

de
c dépôts

  ir realLightHeat: &Power Consolidated.

en Chefde Jay5 AUGUSTE RICHARD,Administra.
le, N. PERO: | te de l’Universitéde Montréal.

w Gouverne- | Président ‘Fashion Craft’ Manufacturers
; administrateur *“Mont- |” Limited.
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Pour lacommodité des travailleurs, eto. des dépôts de toutes som-

mes, depuis un dollar ($1.) et plus seront acceptés au Département

d'Epargne.
. 117 Succursales

dans les provinces, de QUEBEC, T'UNTARIO du NOUVEAU-BRUNSWIOH.

st de L'ILE LD NCE-HDOUARD.

Succursale, fivière-du-Loup, [en bas] BR. Pérusse, Gérant.
Succursale, Rivière-üa-Loup, Station, &. Boulet, Gérant,

  

 

 

 

      dans l’armoire par les soins des fill
ide la maison qui ne laissaient pas à
l'unique servante, que l’on considé-      Mulle Eleetri
 

 

ait alors comme ungnembre de la fa- Magicienne
mille, le poids de toute la besogne, en
oute la famille seréunissait vers l’u- DE BOURQUE
nique point lumineux de la grande Calme la douieur, rlhumars-

   
chambre vers la table sur laquelle
se projettait le doux rayonnement de
la lampe.
Les enfants étudiaient leur caté-

chisnie, en répétant à haute voix,
pour les mieux retenir, les questions et & rm
les réponses, la mère tricotait un bas # é p ve
de la laine de ses brebis, qu'elle avait unede ces légères dentelles au cro-tondue, lavée, filée, et tout en glis- Chet destinée à la lingerie de leurs
sant sur les aiguilles d’acier le brin trousseaux, et qui retenait juste as-
finement. tordu, elle balançait du bout sez leur attention pour leur permettredeson pied, le ber du petit dernier, d'échapper aux taquineries de leurs
que-la-voix‘perçante de-ses-aînés-ne. Retits frères et pour causer, sans trop
tiraient pas de son sommeil bien- de timidité, avec les beaux gars quiaisani ivenaient faire un petit bout de

veillée. ;
T] n’y avait pas alors de piano dans

toutes les maisons de la campagne ni
même de la ville, ni de graphaphones,
mais l’on s’amusait tout de même,
d’une gaîté simple et franche qui ne
laissait pas de remords.

COUSINE AVETTE.

we, lumbago, sciutt
gie, douleurs, entor
an dos, raideurs aux jointures,

W. BRUNET & CIE, dépotitaires

189-141 rue St-Joseph, Québec

   

  

   
on jeunesfilles qui, en glus de la
routine journaliére, avaient trouvé le
temps de travailler au métier, dans

à “grenier, ‘aux’ belles catalognes
solide, aux

‘épaisses. couvertes qu’elles mettaient
de côté, dans les coffres de mariage,
gardaient pour ces heures de la veillée‘

  

Le Modèle de Comparaison

Un McLaughlin-Buick
QUI CONVIENT BIEN POUR LE PRINTEMPS
EQUIPEMENT
REGULIER.
Lampes combinaison élec-
triques modèle tambour, y.
deux lampes de capuchon. Gros-Six 23-54
Lampe arrière et signal ,
“Stop” combinés, lampe de vs Special

# recherche, miroir vue-arri-
ère, serrure sur la trans-
mission, ventilateur du ca-
puchon, essuie-vitre du pa-
re-brise, pare-chocs à dou-

Routière “Sport”

arr “acier à "ps. yr

esPrimes et “indica. Âvec son apparence élégante,
teur de gazoline sur le pan- Ses couleurs brillantes ef le
neau des instruments, pla-  paisir qu’on éprouve a le con.
ques de protection sur le duire , la  Routiére “Sport”
marche-pied, ; porte deux McLaughlin - Buick convientpneus combiné, panneau bien pour le printer. CE
des instruments en noyer en pou € printemps.
renfoncé avec  comparti-
ment fermant à clef, cabi-
net à trousse d'outils por-
tative dans la porte, allume-
cigars.

La ligne Mclaughlin-Buick comporte 15 différonts modèles,

J. AD. LANDRY
142 LAFONTAINE,

RIVIERE-DU-LOUP.
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serle divorce, s’en vont répétant
qu’il y a de mauvais ménages.

Certes, mais est-ce que tous|
ceux qui souffrent ont le droit

Beaucoup de gens, pour excu-|:

rifieèmede 8

 

  

 

de détruire la société dontils re, souvent sa santé,el ent n celêtr
fontpartie, que cette société soit |POUVOIr d'aimerqu’elle n° *
la patrie oula famille ? Cette
doctrine subversive 3 propre-
ment parler s’appelle l’anarchie.

Toute société, par le fait mê-
me qu’elle est un état organisé,
ce qui la différencie du chaos,
exige certains sacrifices de l’in-
dividu à l’ordre général. Le pre-
mier, le plus saisissant, est celui
que fait le soldat, du bien suprè-
me de la vie, à la défense de l’en-
tité nationale. Mais il est d’au-
tres sacrifices nécessaires.
La famille, elle aussi, cette

cellule primordiale de la socié-
té, a le droit d’exiger des sacri-

nairement qu’une fois. L’hom-
me;enretour, sacrifiesa liber-/m
té, plusnécessairement, plusir-

  

révocablement qu’on nepense ;
il fixe sa carrière, sa destinée.
sa vie.Aucun des deux ne peut
désormais effacer la page qu’1 a
vécue.

Conséquences pour ‘les en-
fants.— Ce double sacrifice, al
écrit, dans une belle page, Oza-
{nam, les époux ne sele font pas
seulement l’un à l’autre, ils le
font à d’autres personnes absen-.
tes et inconnues : aux enfants
à naître, en faveur desquels ils
consentent à subir toutes les
charges et toutes les douleurs de

      
leurs pi entsrépor ;
riage n’a que des conséquences

| irréparables; la’ famille qu'il
crée nepeut donc avoir: que des

l'Etat|
ju-f

liens indissolubles. -
Conséquences pour

Les familles, dit le grand:
risconsulte ‘de Savigny for-
ment le germe de l'Etat, et-l’E-
tat formé a pouréléments cons-
titutifs les familles,-non les in-|
dividus. Les rapports de fa-
mille servent à: compléter Vin:

fices de ceux qui la constituent, [la vie domestique, à donner jus-|dividu, ils sont le complément
les époux. Elle comporte en|qwa la dernière veille de leurs d’une individualité. défectueuse
elle-même quelque chose de dé-

  

nuits, jusqu’à la dernière goutte  en elle-même. L’individu ne se

finititf qui exclue ta possitilité ikdnbeur PommeaCaprésente: NN in ‘as persones absentes ne '- ; ma se présente
Iomporaire de I'umion eonjuga-| 5.ony pas toujours, elles sont ‘comme ‘époux, comme. père,
e . oo . toujours possibles. Les enfantsicomme fils "et ainsi avec
Saus même faire valoir le ca-|nés ou à naître sont les créan-[un mode d’existence rigoureu-

racière du sacrement qui IM-\ciers perpétuels de l’association sement déterminé et lié au
pose aux catholiques l'indissolu-|conjugale. Elle leur doit premi- grand ensemble de la nature.
bilité du lien conjugal, la sim-  èrement la vie, l’éducation jus- Dans tout cet ensemble or-

 

 

 

    
 

     
 

  

 

 
   Les Nouveaux

4

Variété ! Des complets de pre-

Modèles|du Prin.
temps sont Prêts

té

: tranger

 
mière qualité en quantité ; des
complets qui plairont aux hom-
mes et jeunes gens bien mis.
Les nouveaux styles interprétés
par la “Society Brand”: cor-
rects, individuels, élégants. Une
coupe impeccable, des tissns ri-
ches, plusieurs même exclusifs ;
à tout considéreril ne 1rous a ja-
mais été donné de vousoffrir
‘un aussi bel assortiment de
complets du'printemps.

“WOODROW*

garanti sans changer de

toutes formes et couleurs. 
 

Véritable tweed écossais à
chevrons et à  careaux:

Serge * Salt s Majestic ”

Ceinture * Kant Slip ":

trois caractéristiques de
la ‘Sosiety Brand” qui plai-

ront à votre fantaisie.

J E. À ROEFe
209, RUE L¢ FONTAINE
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Toujours la méme—Toujoursla meil eu  

     

  

 

   

  
   
  

   

  

  

      

      

  

  

    

           

     

 

     

 

  

  

   

 

    

  

  

   

  

  

  

 

  

  

  

    

    

  

  

  

Sur chaque sac appar i le Petit
“BonhommeQuaker

Fabriquée par la Quaker Oats, Companyaux;

MOULINS QUAKER

PETERBORKOUGH et SASKATOON-:.- Vo
DISTRIBUTEURS:

Rivière-du-Loup, Dubé & Fils St Fpphane|Fr anco

MODESD'ETE
J'AI LE PLAISIR D’'INFORMHER LES DAMESBTDEMOI

SELLES QUE JE FERAI L'OUVERTURE.DE :
MODES D’'EDH

LUNDI LE 7 NiAICOURA
MON ASSORTIMENTEST VARIE.ETDI LAPLUS H

NOUVEAUTÉ.—UNEVISITE SOLLICITE

 MLLE ALMA1 EVESQ
96, RUE LAFONTAINE

 

 

 

 

  

 

 

donné, qui relie les ‘ascendants J6
aux descendants; le divorce’ fait|
un accroc lamentable.
Un de nos. vieux ‘autëurstemps 81‘Modede lo

francais, Olivier de Serres, |ne sa
qui a écrit précisémentun trai- 3

intitulé le Ménage des
chdämps, exige; pour ‘Pavenirn
d’une race, trois conditions : -
bien commander, se-bien mari-| «x
er, maintenir la paix et la con-|’
corde. Hélas ! le divorce 'sape|
précisément ces trois condi- ;
tions essentielles : il est-oeuvre!t
d’anarchie, il détruit les maria-
ges, il engendrela discorde. |.

Henri Reverdy.
(Libre Parole.)

nais
pe >
Les Tes.sLes6 79, Par

 

 

LES MISSIONS FRANCIA
SOMMAIRE °°

Mot du Directeur 55: “Lettre ‘def
son Eminence le cardinal Bégin 57 ; |:
Motu Proprio.de ‘S; 8: Pile XI
Pour la vie intérieure des mission-
naires 62. Missionnairés en.pays.
Fideles : “statistiques ’
63; Missionnaires: canadiens. à

‘64; Friduum. toli
Pie XI”‘et les Missionn

72.5 Lettre du R:.P..U
bain, O. F; M: 75; Lettre «
Calixte Gélinas 76; Lettre de Mer
Leray, S. C., au Directeur de la ‘Re-
vue 78; Vicariat apostolique des:
les Gilbert et Ellice 79.3 Journal-de|4-"
voyage du R. P. Léopold Boîteaù Q:
F. M. 80 ; Notes de voyage des
SS. Missionnaires Notre-Dame «de
Anges 83 ; Lettre de Mgr Séguin à
Mer Laroque 85; Lettré dé la Rde|
Sr Saint-Georges, M. N.-D, A. àsa/
famille 86; Fragments Pie lettres:
des religieuses Miss. Ursulines: de
Swatow: 87 ; Journal de mission du
R. P. Didace Arcand, O. F.. M.
(Chantong-Or} 89 ; Sur les bords
du lac MaTa (R. P. Marc Roscian,|
O. F. M.,) Chantong-Or 91. ; Tour- if:
mente des Boxeurs au Chantong-Or.|{
R. Bug. Pandelié, O. F. M, Chan-!
tong 93 ; Mouvement de l’Apostolat
par le monde 94 ; Activités mission-
naires au Canada97 : Coin des Jeu-
nes 100 Nécrologie, Me FT. Apollinas-
re Hervut, O. F. M, Chantong-Or © 2 <
(suite et fin) 105 ; Bibliographie: | D RED : 25
La Conversion du "Japon (Adélard | À. i D
Dugré, S. J.) 107 ; Le missioni Rran-!
ciscaine (P. Fuentes) “Sainte Croi- {1

 
 

68 ;
blats M.-T.

 

 

sade” Avis important aux Missio
naires et à leurs Correspond
110 ;

GRAVURES
Son Eminence le cardinal Bégin i}

me Saint-Pierre-de-Rome 59 Les Re-{j
ligieuses Miss. de Marie soighantles
lépreux 65 ;Groupe de Missionnai-
res franciscains partant pour le Ja-j
pon 69 ; Duchaussois, O Li
T3 Premier noyau de la colonie fran- {l:     

 

  ciscaine canadienne au Japon 76 R

 

 



  

  
    

   
  

  

   
    
  

  

  

   

  

 

  

     

   arte po mercle ement 1i: de ‘encouragement ‘qu'il -m'a

  

   

“troisième édi “du. Cod
! s'impose pärce que, depui

tion, la Législature de Qué-
ndé, remanié ou ajouté
pt articles i 4

  

   wiGode ’Münicial,
(iil est en vigueur actuellement,
te “atitant du-texte promulgué
- novembre, 1916, que celui-ci
cien Code.7°

L'éloquence de ces“ chiffres prouve-
ra ànos: lecteurs l'importance énor-
me des modifications apportées au
Codet par les nombreux amende-
ments de la Législature. :

 

      

    

  

   

  

  
    

    

    
  
   

   

   
  

D'abord articles ont été amen-
dés part nt et souvent même
à plusieurs“reprises. Ce sont les
articles 37, 38, 41, 43, 80, 93, 107,
108, 131, 170, 175, 176 177 227, 246
249, 250, 255, 287, 288, 320, 326,
325, 372, 382, 388 398, 403, 404, 408,
413, 433, 429, 453, 460, 478, 488,
Gh, 522, 638, 653, 654, 666, 667,
T24, 729, T62, 767, 775, 785 et 786.

fin {Consultant leur Code, nos lec-
teur ourront vérifier l’importan-
ce des. articles ainsi amendés et la
portée: considérable de ces amende-
ments .
De plug;20=articles ont” été rem-

placés. @ sont les artieles--28, 35
41.5% 168, 228, 259, 373, 402, 487
642,648,< 6447645, 677,758. 759
765, 769, et 771,
articles--ont-été“remplätétà deuxreprises ou*.encore. amendés aprèsavgété remplacés. .
Eufin, 467 articles ont été ajoutésau’ Code. ‘“Cë"sont les articles 47a,

382,40 Ta 498a;t 538a,-6148 à814gf| pe es d’un ‘seul coup),6274, 65044677a,"67Ba," 724a," 760a,7632, et 787a. ‘
Cela suffit sans doute

:

pour dé-montrer que le” Codé* Municipal est
férent

»

de‘cequ'il

  

+

’

+

   

  

   
   

      

e               

novembre 19: et edly
  

 

y gnipte,’ ‘dans’application duCode Municipal, de cette multituded'amendements- qui: changént la loide fond‘én“comblè, seraient exposés,das bien des cas, à faire fausse rou-teeten  conséquence,-à- payer enfraig… . . les pots cassés.

a critepolir €
Digjugaenichef, 'S Francoisbeäueor

   
    

    
lärquë ‘ave

to
 

eatcoup
s ‘dange-

  

  est
 

 

justieinbleset des:di.
d'opinion chez ceux-làQui sont chargés d’interpré-

  
   

“prététidus ‘“’bésoins’ nouveaux”ne sont pas toujours une justifica-tion. + mais un”’préteïte d’amenderlaloi et si le Code Municipal pro-jee avaitêté mûridavantage avantSi promulgation, on aurait pu se\ Ia blupartde ces amende.». qu) Aütalent ‘été’ infinimentplus utiles s’ils avaient eu pour ef-fet de simplifier: les règles sicompli-ques’ des Procédures municipales.
. Uv-antie- grave inconvénient desanendements inutiles c’est qu’ils

 

  

rudencë,c'est-à-dire de l'in
‘ation donnée

:

par- les tribu-IX aux articles du Code, qui nesert plus’ 3 ¥ien, et il faut revenirdevant les tribunaux pour faire in.À 5 Nouveaux textes. La
otùjours à recommencerque fois que la Législature a-dopte de. nouveaux amendements.

  

   

   

   

 

remarquer que, comme le
di nseillers sont, en ma-

tiète de ‘droit municipal, revêtus des
pogvoirs de juges de première ins-
tunes et que“la jurisprudence de
ous les tribunaux*-du- pays est una-

3 1 '

 

  

   
   

   
a 1 qu'unautre tribunal

ne ‘saurait infirmer leurs décisions,
tf on d’illégalité ou d’injustice. gräve, et que, de plus, ils sont le plus       

 

  

1
souvent des" TiC n’ont pas
fait. d'études légales spéciales, il est
essentiel que là loi qu’ils sont char.

d'appliquer. soit claire, ‘simple,
icise et‘conforme Aux besoins de

ls “population: ;
L! est doñc‘à espérer qu’à l’avenir

la Hégislature ne passe pas à la légête des. amendements au Code Mu-
méipal.” Autrement, ce sera toujours
ud’ Rid À procès et à contestations
& Pen plus finir.

C'est dans le but de

   

continuer,

à être utile à mes concitoyens que
j'ai préparé cette troisième édition
du Code Municipal, qui contient les
textes français et anglais du Code
avec les amendements dans les deux
langues et la jurisprudence aussi
complète que possible ainsi qu’une
table alphabétique détaillée.
Comme j'ai été très occupé en ces

derniers temps, je suis heureux d’a-
voix. pu compter, pour la collation
des textes. et la revision du manus-
:rit, sur la collaboration active, in-
telligente et précieuse de M. Bernard

 

 

ne- |
1est en-

vembre sui-

IB
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Plusieurs de ces

“Sheriff'soffice.
mettraient

.

{imp : a Co|tira) nprudencede ne pas

 

|donrié que les

Aw rsirde da rémarquable“pré-é vre, I'ho-

 

  

 

re'portant‘les’ ‘numéros

sont souvent faits en marge de la!

souvent. l’occasion--d’écrire-

dans l'humble mesure de mes forces,

‘Bourdon, avôtat au barreau de
Montréal. ; oo

; Givière-du-Loup, 28 avril 1923.
| Jean-François POULIOT.

rims

P.-8.~-Ce volume sera en vente dans
uciques jours au bureau du Saint

Laurent, à raison de $5.00 l’exem-
plaire,

| TAVIS PUBLIC est par le pré-
sentdonnéqueles TERRESET HE-nt d a IRRE E-

A ITAGES sous. mentionnés ont été

 

tifs tel que mentionné plus

'FIBRI FACIAS DE BONIS ET
; PTEREIS {us

 

vi Sup rre.—Kamouraaka. y ;

vière-du-Loup* et Hi oboe, Fi.VASSEUR,de lacité: de Québec, fdi-

  

  

[sant affaires à Rivière-du-Loup sogs!|-
ila“raison ‘sociale deL.-H. Levassetr
Enr, contre PIERRE NADEAU, de
Saint-Dominique du Lac, dans ce dis-
‘trict. ) ’ _ oo
7 Avis ‘est par le présent donné que:
(la vente des: immeubles saisis dansla,
‘présente cause, qui devait avoir lieu:
|à onze heures de l’avant-midi le dou-:
|zième jour d’avril 1928, à Notre-
i Dame-du-Lac aura lien 8 ONZE heu-,
res de l’avant-midi le HUITIEME
jour de MAI prochain à la: porte. de
l’église de la paroisse de Notre-Dame
du Lac. . Co
Bureau du shérif. Le shérif,

J.-0. GIRARD.
Rivière-du-Loup, 14 avril 1928.

PUBLIC NOTICE is hereby given
that the undermentioned LANDS and
TENEMENTS have been seized, and
will be sold at the respective times
jand places mentioned below,
FIERI FACIAS DE BONIS ET

DE TERRIS
Superior Court—Kumonroske

Rivière du Loup, No 8426—ED-
GAR LEVASSEUR of the city of Ri-
viere du Loup, and HORMIDAS LE-
VASSEUR, ofthe city of Quebec,
‘carrying: on business at Rivière du
Loup under thé firm name of L. H.
‘Levasseur Enr., vs .. PIERRE NA-
{DEAU, of Saint-Dominique du Lae,
‘in this district.

Notice is hereby given ‘that the
sale.of the immoveables seized in the

' present cause formerly announced to
take

 

 

ETC 1 welfthday'of April
923, at Notre-Dame du Lac will take
lace at ELEVEN o'clock in the fore-
-oon;the EIGHTH day of MAY next
at’ the door of the church of the
parish’ of Notre-Dame du Lac.

JO. GIRARD,
4 Sheriff,

Riviere du Loup, April 14th, 1923.

| AVIS PUBLIC est par le présent
3 TERRES ET HERI-

TAGES sous merntionnés ont été sai-

 

sis et seront vendus aux temps et
lieux

°

respectifs tel que mentionné
;plus bas.

; Cour Supérieure—District de Ka-
mouraska.
No 4162.—EMILE LAROCHEL-

LE, fils de Charles: cultivateur, de la
paroisse de Saint-Arséne, deman-
deur ; contre EMILE LAROCHEL-
‘LE, fils d’Hérode, de la paroisse de
Sairit-Arséne; défendeur.

;} Avis est par-le présent donné que
la. vente de l'immeuble saisi dans la
présente.cause, savoir:

f 1. Lequartindivis des lots, de ter-
€ deux cent

vingt-neuf, deux cent trente-deux et
deux. cent trente-trois (%4indivis Nog
229, 232et 233), du cadastre. officiel. de*la paroisse de Saint-Arsène, com-“meappartenant au défendeur Emile
Larôchelle; fils. d’Hérodé, qui devait
avoir lieu à dix “heures de l'avant-midi, le huitième jour de mars milneuf: cent vingt-trois, à la porte del’église de la paroisse de Saint-Ar-iSene, aura …liea-à DIX heures de

ix PAmidilg
MAI prochaifia
de la dite paroisse.de Saint-Arsène,

Le député shérif,
ENRI MICHAUD.Bureau du shérif,

| Rivière-du-Loup, 25 avril 1923.

  

PUBLIC NOTICE is hereby given

TENEMENTS have been seized, and
will ‘be sold at the respective times
and places mentioned below.

mouraska.
No 4162.—EMILE LAROCHEL-

LE, son of Charles, farmer, of the
parish of Saint-Arséne, plaintiff ;
against EMILE LAROCHELLE, son
of Hérode, of the parish of Saint
Arsene, defendant, to wit :

Notice is hereby given that the sale
of the immoveable scized in the pre-
seni cause, namely .
 
t

{two hundred and twenty nine, two
hundred andthirty two and two hun-
dred and thirty three (undivided 1
(Nos 229, 282 and 233), of thofficial
cadastre of the parish of Saint-Ar-
sène, as belonging to the defendant,
Emile Larochelle. son of Herode, for-
merly announced to take place at ten
o'clock in the forenoon. the eighth
day of March, one thousand nine
hundred and twenty three, at the doorcof the church of the parish of Saint.
Arsène, will take place at TEN
lo'flock in the forenoon. the FIF-
TEENTH dav of MAY next, at thenor nf the church of the said parishtof Saint-Arsène. )

i . HENRI MICHAUD,
Sheriff's office Deputy sheriff.Rivière-du-Loup, 25th April, 1993.
 

i L'HOMME DE 120 ANS

! Un Hollard is, entandant parler
d’un hamme mort à cent ans comme
d’une chose extraordinaire, dit aussi-
tot © “Voila une belle merveille ! s°
mon père n'était pas mort il aurait
actuellement cent vingt ans.”

  

{aratoires qu'il faut sur la ferme et

place "ateleven oclock in the!
: forélioôn ”thé”

UINZIEME jour de :
la ‘porte de l’église :

that the undermentioned LANDS and!

Superior Cowrt.—District of Ka- |

| 1. The undivided fourth part ot! dent : Ie P. Lizotte, secrétaire :
‘thelots of ‘land besring the numbers |

v

 

  

  

 

AUX VOYAGEURS
Au BELLEVUE, vous trouverez

un bon hôtel, avec chambres propres
et ‘pension de première classe. Prix
pour les voyageurs : $1,50 par.jour;
pour les pensionnaires réguliers :
‘$1.00 ;
¥ HOTEL BELLEVUE

E. Lamoureux; prop.
49-31,  Riv.du-Loup Station.
 

TERREA VENDRE

         

  

ic terre de10 arpents. de
sille de long,située à

   

  
   

  

Ë “l’église de*St-
ja ison,“étable,‘et gussi

“bon cheval;une bonne charrue at:
une bonne herse, ., Pour conditions,
s'adresser à PIERRE BOUCHARD,
13 rue Jarvis, Rivière-du-LoupSta-
tion. 46-4f.p.

; TERRE 'A VENDRE
Une terre de 150" âcres, située le

 

St-Jean, avec tous. les instruments

tousles animaux. L’eau dans la bâ-.
tisse, Pour le prix de 58,000. à terme
ou. $7,000 comptant. | ,
Pour plus de renseignements, s’a-

 

dresser à JOS. M. BOURGOIN,
Martin, P. O., N. B. A6-4f.p.

A VENDRE 
(pents en. culture, ie reste en bois
! Bien bâtie.
| Pour prix et conditions. veuillez
jécrire ou venir voir—M.Alphonse
Dumont, St-Jacques, Madawaska
N. B. 4£.p.
 

À VENDRE
Un engin à gazoline de 5 forces,

avec magneto. Aussi un Bicycle à
gazoline avec “side car”, modèle
“Power Plus” 1920.—Le tout en par-
faite condition.
A vendre & bon marché à un

prompt acheteur. S’adresser à P.
«St-Pierre, No 5 rue Chouinard, ou
par malle BB.P.72, Rivière-du-Loup
Station. 46-4f
 

BELLE TERRE A VENDRE
Voici une occasion pour les gens qui

‘voudraient se placer sur une terre.
J'en ai plusieurs à vendre, qui sont
très belles, et je les vends à de bon-
nes, conditions. I! y en a pour tous
les goûts. : Une, entre autres, com-
prend 150 acres de belle terre à jar-
dinage, 50 âcres en bois d'érable (su-
crerie de 2750 :vaisseaux), très bien
bâtie. La maison est en pierre et ses
{dimensions sont de 30 x 36, avec cui-
sine, grange-de 40 x 70, robinets dans
toutes les ‘dépendances, instruments
avatoires au complet et tout neufs,
{boutique dé forge, ete, 20 vaches à
ilait, 3 chevaux, moutons, cochons. Si-
tuée à 114 mille du village, de l’égli-
‘se, tout près de l’école. Conditions :
$12,000, dont £5,000 comptant et la
balañce à termes faciles. Pour plus
de renseignements, adressez-vous à

. . PARADIS, LAWRENCE-
VILLE, P. Q. 46-4f.p.

! ON DEMANDE
|_ On demande une cuisinière, une
‘fille de chambre, et une bonne d’en-
fant. S’adresser immédiatement à
{Hôtel Victoria.

; TERRE A VENDRE
| La terre de M. Alphée Pelletier, de
‘quatre arpents de largeur par 42 de
profondeur , située au premier rang
de l’Isle-Verte, à 2 milles du village.
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LE SAINT LAURENT
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:127, LAFONTAINE -

! Une terre de 600 arpents.—200 ar- dureadoereRATEfos

A LA RIVIERE-
 

… Nous-venons derecevoir:
fonctionnant,àélectricité, m
dernier cri en fait de mach:

… LUNDI,le 7 MAIcourant, nous ‘6
position pourvous en donnerune démo

: Mesdames, rendez-vous en foule lundi

LAQUIN“ATLLERIE AU COMPTAN
Toute personne faisant un ‘achatcejour, au montant

de DEUX PIASTRES,recevra un cadeau.

Donc, LUNDI, suivez le courant!

LA QUINGAILLERIE AUCOMPTANTENRE,
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ation :. donc
e 7 MAL à  

 

 

RIV.-DU-LOUP STATION.
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L'origine de votre
rhumatisme

Vous ne souffririez pas de
rhumatisme si vos reins ac-
complissaient normalement
leur fonction, qui.est d’élimi-
ner de l'organisme l’acide uri-
que. Clest cet acide gui est la
cause du rhumatisme, du lum-
bago, de la sciatique et des
maux de reins. Ce qu’il vous
faut, ce sont les Gin Pills. El-
les agissent directement sur
les reins, source de tous ces
maux. Elles neutralisent i’a-
cide urique, dégagent la con-
gestion et font reprendre aux
reins leur fonction normale.
Des milliers depersonnes-ont--
été soulagées rapidement et
de façon permanente du rhu-
matisme par l’emploi des Gin
Pills.

Fabriquées par la

National Drug & Chemical Co.,
of Canada, Limited, Toronto.

 

   
Terre nue, À vendre à de bonnes con-
ditions. S’adresser à Jules Pelletier, |.
ieultivateur., Isle-Verte. 47-4fp.
 

HOTEL A VENDRE
Magnifique hôtel, situé dans le cen-

re de la ville et des affaires, conte-
ant 30 chambres; 3 salles d’échantil-

| ons, salon de barbier, bonne grange
vec deux chevaux et Plusieurs voi-
ures. A vendre à de bonnes condi:
ions. S’adresser à HOTEL ROYAL,

, Edmundston, N. B. ,
 

i A VENDRE
Fixtures électriques a vendre. S'a-

lresser au Bureau dû St-Laurent.
 

La Cie de Matériel de Cons-
truction, Ltée, rue Lévis, est or
ganisée pour venir en aide au
public ct spécialement aux ou
vriers, battant la marche dans
la voie de la diminution rdes
prix. JF Ad. Thibault. pési-

Philippe Blier, gérant. —j n.o.
 

MAISON A VENDRE
Une maison 4 vendre aves 3 emplace-

ments dans St-Ludger dans une bonne
blace l'affaires.  Paur infornitions, sa
dresser à Etienne Fraser, Chicoutimi, an|
nu notaire Dogal, Riv.dn Loup, —j noo.

 

À ventre ou à louer

Propriété à vendre. Mulsons à
louer. S'udresser a Hon JJ. C.
Pouliot 128 Ste Anne Québer
on D. Massé No HS rue St Elzenr
Riviere do Ion.

LIVRE Se
dies des Chiens et
comment on les nourrit
Bxvoi gratis l'auteur

À votre areas

  

 

 

129 West 2tth Stree
D Moe-Yeh V8 A
  

 

    
 

 
 

TENDERS

{TENDERS addressed to the under-
signed at Ottawa, and endorsed on
the outside of the envelope “Tender
for the lease of the Small Wharf at
L'Islet” will be received from any
Provincial Government, Municipal
(Council, Harbour Commission, Ship-
iping Company or. Railway Company,
up to noon of the

FOURTEENTH DAY OF MAY
1

for the lease of the Small Govern-
ment Wharf at L’Islet, P. Q., for a
period of three years. ;
The highest or any offer not

necessarily accepted.
| Tenders must quote an annual
rental for the property payable in
advance each year, and it must be
understood by the tenderers that no
wharfage fees are to be charged or
collected on small craft or for goods
coming in or going out over the
;wharf which do not require to be
stored.
Tenderers must agree to .keep the

property and buildings thereon, if
any, in good repair, and to return
the property to the Government at
the end of the lease in as good a
state of repair as when taken over
at the beginning of the lease, ordi-
nary wear and tear accepted.

Unauthorized publication of this
advertisement will not be paid for.

Deputy Minister of Marine &
. Fisheries.

10th April, 1923, Ottawa, Ont.

 

 

AU BORD DU ST-LAURENT
est en venteaux bureaux du ST-LAU-
rent, au prix de cinquaute sous l’ex-
 
emplaire, cinquante-cinq sous franco.
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En facede l’église£St-Patrice.
Ouvert tous les jours.
 

Docteur J.
Médecin et Chirurgien

Ex-interne de 'tHotel-Dieu de
Québec

121, RUE LAFONTAINE
Tél. Kam.
 

Service jouret nuit. Tél. Kam.

Dr Ed.-Chs. Labelle
Medecin-Veterinaire

Gradué de l’Université Laval

O. BENOIT

{Côte de la Station.)

 

 

 

Débentures municipales, sco-
laires et de Fabriques.

— BUREAU ETDOMICILE —

Vis-à-vis le Palais de Justice.
 

J. A BENOIT

327 RueLafontai e

Membre de I’Association des:
et auditeurs de l& Provine

Expert comptable

SPÉCIALITÉS : Vérification: et examen
- d’affaires municipales: et préparation

d'états pour tinsJudiciaires.

Installatio de livres. la plus
 

Ex-Médecin nite ec
Dieu de Montr

Tel. 428-3.
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vient aun m.ijetpoussin €
va de -soi. altNe négligez pas Paviculture.fortune ne vous attend pas dan: ce tteculture. Mais cela rapporte doeufs frais quon ‘peut.
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; L'EGOUTTEMENT ‘
“Al faut égoutter ‘1
‘’Deut-être un: peu ;
"'ette-ahnée que les
“es. ter

 

 

 

 



 

y “de ane a
occuper de poste” de |

“da Banque de Montréal,
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$ sont. ‘rares.

tent; on s’y. ex-
“du Sacrifice ;

l’action que lon” fait aux yeux des
autres, ou.par lacomplaisance qu’on

ne.dans un:éffortqu’on trou-
“Les petites occa-

y elles: revien-

|tuellement. It

 

- BE

oùpar l'éclat de le 
méublier.

Nous. faisons -auss
les meubles’ de tou
tageet “Crétage’
tiage et Peinturage ;
chassis; les oi

SOYciment. de useen à vendre ©:
Couchettes de fer, ‘Springs, Matelas
neufs,

.

venant ‘de.’ la. manufacture
SIMMONS, etbien d’autres articles,
a des prix "tres raisonnables. :
‘Adressez-vous chez J; O: NADEAU

. ‘meublier,10, rue St-Magloire.
‘Telephone au-magasin.

 

   

 

 
 
  

 

 


